
ImmortelleHenrietta LacksCette
Noire américaine,morte en 1951, a,
à son insu, donné à la science un outil
incomparable : ses cellules, qui prolifè-
rent dans lemondede entier. PAGE 2

Recordmandu décryptage
LudovicOrlando, paléogénéticien au
Muséumd’histoire naturelle duDane-
mark, a reconstituéprèsde 70%dugéno-
med’un cheval préhistorique. PAGE 7

Le skyrmion, nœudmagnétique
Cette particule observée pour la pre-
mière fois en 2009 remplacera-t-elle
un jour l’électron pour stocker les
données numériques? PAGE 3
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T erryTaovientde l’annoncer sur sonblog, très
populaireparmi lesmathématiciens: il est temps
de rédiger et depublier lehuitièmepolymath! Il

s’agit d’améliorerun résultat récent concernant la
conjecturedesnombrespremiers jumeaux («Science
&médecine»du26juin). L’idéedesprojetspolymatha
été lancée il y aquatre anspar TimGowersdansun
autreblog: encourager la«collaborationmassive»de
chercheursenmathématiques, aboutissant (si possible)
à la résolution«collective»deproblèmesdifficiles.

L’imaged’Epinal dumathématicien solitaire, dont
les seuls outils sont le crayonet le papier, doit être
redessinéegrâce à Internet. Traditionnellement, les
articles de recherche enmathématiquesétaient signés
parun seul auteur.Au coursduXXesiècle, ona vuparaî-
tre de plus enplus d’articles à deux (ouparfois trois)
auteurs.Aujourd’hui il ne resteplus guère qu’un tiers
des articles qui n’ont qu’unauteur. Leprincipede
«polymath» est très simple: un site Internet publie
desproblèmesde recherche, et unediscussionpubli-
que s’engage, ouverte à tous ceuxqui le souhaitent.

Lorsque les choses se passent bien et que le problème
est résolu, la solutionest rédigée, et publiée… sous le
pseudonyme«D.H. J.Polymath». Il ne s’agit pourtant
pasd’un travail anonymepuisque l’introductionmen-
tionne clairement l’adresse Internet oùonpeut trou-
ver la liste des contributeurs et surtout l’intégralitéde
la discussion.D.H. J.Polymathn’apas encore beau-
couppublié,mais on lui doit une contribution remar-
quable, en 2012, dans la revueAnnals ofMathematics,
peut-être la plus prestigieuse aumonde.

Cette écriture collaborative existedepuis long-
temps.Onpeutpenser àNicolasBourbaki, ce «mathé-
maticienpolycéphale» qui écrit depuis 1935 les Elé-
ments demathématique, un traité endenombreux
volumes«qui prend lesmathématiquesà leur début».
Il s’agit là encore d’unpseudonymeassocié àungrou-
pequi se renouvelle sans cesse par cooptation,mais il y
a deuxdifférences importantes.D’unepart,mêmesi ce
traité a euune importance capitale sur lesmathémati-
quesduXXesiècle, il ne s’agit pas d’un travail de recher-
che,mais plutôt d’une structurationdupaysagemathé-

matique existant.D’autre part, la constitutiondugrou-
pe est secrète, en quelque sorte à l’opposéde l’esprit
«open source» dePolymath.

Unequarantainedemathématiciensviennentde
publierunouvrage collectif (de 600pages) dont le sur-
nomest «HoTTbook», et dont le titre complet est
HomotopyType Theory:Univalent Foundationsof
Mathematics. Il s’agit du résultat d’un semestre de
rechercheà l’Institute forAdvanced Studyde Prince-
ton. La premièrepagede l’ouvrage contient sobrement
la liste des collaborateurs, rangéspar ordre alphabéti-
que, comme il se doit. La version électroniquedu livre
est gratuite, sous licenceCreativeCommons, et tout le
mondeest invité à participer à cette aventurepour
aller plus loin. Ce livre se propose, ni plus nimoins, de
repenser les fondementsdesmathématiques. La théo-
rie des ensembles, symbole desmathématiquesdites
modernesdes années 1970, s’y trouvedétrônéeet rem-
placéepar d’autres concepts qui permettentd’éton-
nants rapprochementsavec l’informatiquepar exem-
ple. Tout cela est enthousiasmant.p

Mathématicienspolycéphales

Mieuxvieilliraveclenumérique
Tablettes, capteurs intelligents, bracelets électroniques:pourprolonger l’autonomiedespersonnesâgées, une foulededispositifs technologiques

sont endéveloppementoudéjà sur lemarché. Leurdéploiementdansunepopulationvieillissante suscite espoirs et interrogations,
entre créationdenouveaux liens sociauxet risquededéshumanisationdes soins.
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«Epoca», extrait de la série «L’Or gris», d’AuroreValade (2013). AURORE VALADE/PICTURETANK
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